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« Sors et tiens-toi sur la montagne devant le Seigneur, car il va passer. » 

Joie du prophète Elie, non pas de voir le visage de Dieu, car on ne peut pas voir le visage 

de Dieu et vivre dans l’Ancien Testament ; il faudra attendre le Christ : « qui m’a vu a vu le 

Père. » ; mais joie d’être en sa présence. 

Elie se préparait à cette venue ; tout comme nous, dans notre vie spirituelle, on veut 

vivre une telle expérience. Rien de spectaculaire, ni ouragan, ni tremblement, ni feu, mais le 

murmure d’une brise légère. 

J’entends parfois des fidèles me dire : dans ma prière, je ne ressens rien, je n’entends 

rien et donc je baisse les bras et j’abandonne la vie d’oraison ! 

Dans la prière, on ne ressent que la paix et la joie qui sont les fruits de l’Esprit Saint ! 

Nous sommes beaucoup trop sur le registre du sensible, de la sensibilité. Regardons plutôt du 

côté de l’Esprit Saint, puisqu’il vient au secours de notre prière. 

Il est rare d’entendre des voix ! Cela arrive ! Certains saints ont eu de telles expériences 

spirituelles. Quand le Seigneur parle, c’est pour confier des missions qui ne sont pas toujours 

très faciles ; mais le Seigneur donne aussi les moyens de les accomplir. 

En revanche, vous pouvez laisser résonner les mots de l’Evangile. 

Il y a certains passages que nous connaissons quasi par cœur et subitement il y a un 

mot qui nous touche ; cette parole est alors pour nous. Oui Dieu parle, mais dans le silence de 

nos cœurs. 

Alors n’encombrons pas nos prières de paroles ; il ne faut pas rabâcher, mais demeurer 

au plus profond de nos cœurs. 

« Ecoute, Seigneur, je t’appelle ! Pitié ! Réponds-moi ! 

Mon cœur m’a redit ta parole : chechez ma face. » 

Faisons nôtre cette prière du psalmiste. Ce soir, Dieu nous redit : cherchez ma face ! 

on la découvrira en nous si nous sommes dans le recueillement et le silence divin. 


